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Nouvelles de Henri Curty au Pérou 
 

ÑAÑA, le 8 juillet 2018, 
 
A ma famille et aux amis, quelques nouvelles, même si j’ai encore du mal à 
me concentrer… 
Voila 4 jours que je suis de nouveau à ÑAÑA (pour la dernière année…) 
Je dois “ digérer “ des contrastes qui s’avèrent plus difficiles à vivre avec 
l’âge : les 7 h de décalage avec la FRANCE (j’ai facilement le sommeil  à par-
tir de 4-5 h de l’après-midi…) 
Il fait nuit à 6h du soir…  le passage du chaud (35 degrés, il y a une semaine) 
au froid , avec souvent du brouillard… en cette saison , de sorte que LIMA est 

souvent noyé dans le brouillard… j’ai du mal à me réchauffer…  il n’y a pas de chauffage 
dans la maison… 
Malgré cela, j’ai assez vite retrouvé le rythme habituel  avec la population: vendredi matin, 
je célébrais l’enterrement d’une dame de 70 ans, et l’après-midi, je suis allé un moment 
aider à la clinique holistique de la Sœur GORETTA à HUAYCAN… 
Hier midi, c’était la messe anniversaire (un mois) de MARCOS, beau-frère de notre cuisi-
nière ZOILA…. il est mort d’un infarctus, il y a un mois… Il avait une 50taine d’années… 
SIENNA, sa Petite fille de 10 ans, est ma filleule et étudie au FOYER de CHARITE, tout près. 
La semaine qui vient, je recommence la visite aux malades… (on m’a dit qu’avec l’hiver, il y 
en avait pas mal …  et la plupart n’ont pas de chauffage…) 
J’ai du mal à me concentrer…. 
J’ai la tête encore pleine des nombreuses rencontres que j’ai faites dans la famille, les 
amis, les copains prêtres ou diacres…. 
J’ai été très impressionné, par les 2 journées d’ordination du 16 et du 23 juin : 
Le 16 juin, l’ordination, comme diacre permanant, de JEAN-PIERRE BERTHET avec 8 autres 
hommes mariés. 
Le 23 juin, au Palais des sports de GERLAND, ordination de plusieurs prêtres et diacres, 
dont THOMAS, qui a fait en 2014 ou 2015 une année de stage pastorale avec les pères 
montfortains de HUAYCAN. 
Ces différents engagements de jeunes furent l’occasion pour moi de renouveler aussi mon 
engagement au service de JÉSUS, le charpentier de NAZARETH, et de mes frères, spécia-
lement PERUVIENS 
Je parlais de mes nombreuses rencontres durant ces dernières semaines en FRANCE…Je 
voudrais vous remercier tous et toutes, même si certaines rencontres furent trop ra-
pides.(C’est un peu frustrant … mais, on fera mieux l’année prochaine… O.K.) 
Je réalise que les retrouvailles avec la famille et la rencontre avec les amis est la véritable 
richesse de notre vie …   
Je vous laisse pour aujourd’hui, je vais me préparer pour célébrer l’eucharistie à M. GRAU. 
 
A la prochaine.     
 

Henri Curty, smm. 
 



 

Frère Denis PAJOT 
 

décédé le 1er juillet 2018, 
à Jallais (France) 

 
Il était âgé de 82 ans 

dont 59 de profession religieuse 
 

Mot d’accueil 

Jeudi 5 juillet 
Chapelle des Missionnaires Montfortains 

Saint Laurent Sur Sèvre 
 

En octobre 1957, alors que je commençais mon année de noviciat, j’ai vu arriver Denis à 
Chézelles avec tout l’enthousiasme de sa jeunesse et le désir de mettre ses qualités et 
compétences au service de notre congrégation de missionnaire montfortain.  
Né le 24 octobre 1935 à Apremont, Denis a prononcé ses premiers vœux le 19 mars 1959. 
 En désirant répondre à l’appel du Maître de l’évangile demandant des ouvriers pour sa 
moisson, Denis a voulu vivre ce service de la mission en témoignant de sa foi enracinée 
dans cette terre particulièrement généreuse de la Vendée. En tant que « frère » attentif à 
répondre aux divers services matériels d’une vie communautaire, il s’est ajusté à la diversi-
té des demandes qui lui ont été faites. Ne refusant en aucune façon le labeur  de la terre, 
Denis  a travaillé à la ferme et dans le jardin d’abord à Chézelles de 1959 à 1961, ensuite à 
Montfort-sur-Meu de 1961 à 1964, puis à Pontchâteau jusqu’en 1969. Ce sera à la Gar-
diolle de 1969 à 1985. Habile de ses mains, vous pouviez compter sur lui pour développer 
une diversité d’activités  manuelles. Capable de faire œuvre de menuisier ou plus tard, en 
arrivant à St Laurent en mai 2006, dans le respect de sa santé, en se limitant à faire des 
chapelets, il aura l’aide de la présence de notre personnel de maison particulièrement dési-
reux d’humaniser notre quotidien. Malgré le soutien de la messe quotidienne, le frère Denis 
va connaître des épreuves de santé douloureuses. Il ira jusqu’à rejoindre le cri de souf-
france d’une humanité conduite à redire parfois: « la paix a déserté mon âme ! «Toute mon 
assurance a disparu avec l’espoir qui me venait du Seigneur.»  C’est alors qu’Il lui faudra 
être hospitalisé à Jallais où il continuera, comme ici à St Laurent, à être entouré par un 
personnel dévoué et compétent. 
Soutenu par la présence de tous ces professionnels qui nous accompagnent, notre conduite 
est à la reconnaissance envers « nos frères » qui savent nous dire, par leur travail et 
leurs compétences, que la vie de baptisé n’est pas statique. L’œuvre que Dieu veut ac-
complir avec nous et par nous, quelle que soit notre vocation, est orientée vers la crois-
sance. C’est même une croissance inévitable, que nul ne peut arrêter. C’est l’audace de 
quitter des attaches personnelles pour un meilleur service de l’humain dans le Christ.  
En lien particulier et affectueux avec les membres de la famille de Denis : présents et ab-
sents, en fidélité avec les membres de la communauté du Saint Esprit, vivons l’Espérance 
de produire des fruits qui demeurent pour que s'enracinent, sur tous les continents, une 
humanité renouvelée par la force de l’Esprit Saint. 

Pierre Bonhommeau, smm 
 

Homélie 

Messe de sépulture de Frère Denis PAJOT 
Saint Laurent sur Sèvre,  

 
Nous sommes venus ici pour honorer le Frère Denis PAJOT, notre frère défunt. Devant la 
mort, nous préférons souvent garder le silence, les mots nous manquent. 



Vous avez entendu dans l’Évangile que nous venons de lire que Thomas, l’un des disciples 
du Christ, exprime franchement ses doutes : « Nous ne savons pas où tu vas ». Nous ne 
savons pas si dans la mort il y a un chemin. 
Ce que nous voyons de la mort : absence, départ, silence, c’est vrai, cela existe. Mais il y a 
autre chose. De l’autre côté, il y a une autre lumière. Comment savoir ? Comment con-
naître ce qui est caché, sinon en faisant confiance à Celui qui sait et qui peut en parler. Au-
jourd’hui nous sommes invités par la Parole de Dieu à un acte de foi. Déjà dans la vie ordi-
naire, nous sommes souvent provoqués à des actes de foi. C’est la foi qui nous amène à 
comprendre ce qui est caché. Ce que l’autre pense, ses pensées intimes, lui seul peut m’en 
parler. Je lui fais confiance et je crois ce qu’il me dit, s’il me parle. 
Ainsi nous chrétiens, ainsi frère Denis, nous faisons confiance au Christ, lorsqu’il nous dit, 
« Je m’en vais, je vous laisse mais je m’en vais vers le Père. Je vais dans la maison du Père 
où une place vous attend, vous aussi ». C’est une comparaison toute simple : revenir à la 
maison nous savons ce que c’est, et quel bonheur cela peut être. 
Ainsi nous rassure Jésus, au-delà de la mort quelqu’un nous attend, Dieu vous attend. Le 
Christ est là, à notre mort pour nous guider jusqu’à son Père. Frère Denis a souvent médité 
ces paroles. Paroles pleines de confiance.  
Frère Denis, dans sa vie sur terre a eu maintes fois des témoignages de la sollicitude du 
Seigneur. Il cherchait sans cesse le pardon, la tendresse du Seigneur, comme nous tous 
d’ailleurs. Alors, qu’avons-nous à craindre ? Jésus est là, toujours et toujours il est près de 
nous, même au moment où tout semble craquer, même et surtout au moment de la mort. 
Au moment de rencontrer le Christ nous découvrirons à quoi et pour qui auront servi nos 
travaux, nos souffrances physiques et morales… 
A quoi sert de vivre si ce n’est pour grandir en amour, nous le savons et je crois que l’on 
peut ajouter à quoi sert de mourir si ce n’est pour épanouir éternellement son amour et 
s’épanouir en lui pour toujours ? 
C’est pourquoi, maintenant, nous allons dire adieu au frère Denis. A-Dieu, quel beau mot 
pour des croyants. Nous le confions à Dieu. Nous ne le reverrons plus ici-bas, mais il nous 
donne rendez-vous auprès de Dieu. Telle est notre foi, notre espérance. Amen 
 

Jacques Arrouet, smm 
  
 

La retraite de Province 2018 
 

du 8 au 12 octobre 2018 
A Saint Laurent sur Sèvre, 

Elle sera prêchée 
par le P. Paulin RAMANANDRAIBE. 

 
S’inscrire auprès du P. Olivier MAIRE,  

provincial avant 10 septembre au plus tard 
 

 

 


